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				À mon frère,

				soutien indéfectible et complice de toujours,

				tranquille, enthousiaste et souriant.


				L’auteur tient à adresser un grand merci à Pascal, Jean-Pierre et Marine, qui ont testé les balades avec un grand sérieux (et apparemment aussi beaucoup de plaisir).

				Merci aussi à toutes les professions paramédicales (podologues, kinés, masseurs, dentistes et autres psychothérapeutes) qui ont eu la bonne idée d’installer leur cabinet dans des cours privées, nous en offrant ainsi un accès discret en journée.
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				Ce livret, publié exclusivement sous forme numérique, a été réalisé à partir du guide Promenades dans les villages de Paris, paru aux éditions Parigramme en 2009. La liste des promenades disponibles peut être consultée en dernière page.
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La Villette

Fief du billot, du gaz et de l’épicerie




ils sont partis depuis 1974 mais leur souvenir est toujours là, chevillé au corps de La Villette. Ils ? Les abattoirs, bien sûr. L’odeur, les cris, les tope-là ne sont aujourd’hui qu’affaire d’imagination, ou presque. Mais La Villette ne se résume pas à cette tranche de boucherie, à ce cliché sanguinolent.

Bien avant l’implantation des abattoirs, à une époque où débutait une guerre qui allait durer cent ans, c’était un dodu village appelé La Villette-Saint-Ladre-lèz-Paris – Saint-Ladre étant le nom d’une léproserie qui y possédait des biens. Ce village avait posé ses maisons, ses fermes et ses couvents à la fourche de deux grandes voies de communication. L’une, d’origine romaine, menait à Compiègne et au-delà, vers Maubeuge (c’est l’actuelle avenue de Flandre). L’autre était un ancien chemin celte conduisant à Mayence (l’avenue Jean-Jaurès s’appelait jadis avenue d’Allemagne). 

Il fallait pour atteindre ce village compter deux bonnes heures de marche depuis la Cité. À son approche, la plaine se couvrait de céréales, de jardins potagers, de vergers et de vignes qui produisaient un petit vin de messe guilleret à souhait. Cet environnement fertile faisait à la fois le bonheur et le malheur des villageois. Car ces




 cultures attiraient le gibier, lequel attisait la convoitise des chasseurs ! Or rien n’était plus dévastateur que le passage d’une chasse à courre...

Un caprice climatique, à l’orée du XIXe siècle, fit basculer le destin de ce village. Après plusieurs années consécutives d’une forte sécheresse, Napoléon décida du creusement d’un canal destiné à alimenter les fontaines de Paris. Les eaux de cinq ruiseaux furent captées et orientées vers la rivière de l’Ourcq qui les réunit dans son lit.
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